des Princes §c. O&obre 1717, 241
& PEfagne ac seltele  as un pcu trop
prefl 2 Yallenrsqu’ils faffent a tontion que
que i ils ont P’art de bren diffinaler, les
Allemands ont Pavantage de {gavoir fraper
pius radement qu’enx.

V. Par quelquoes Lettres qu'on a recfles
du Gouveencur de la Hazvasza, on apprend
qu:tc fam ax Co:(iire Malato, {i connu par
fes entrepr {es heurcufes & hardies, 2 fur-
pris uae parite {1 dans le Cana! de Baba-
ma, ou it ¢eil fortifiz, & d'ou il it des
coarfts qui interrompent la Navigation fur
cerre Mer. 1i a déja enlevé piafieurs Vaif-
feaux qui {e font wonvez dans le déeroit,
& on acrehende beancoun qu'it n'ingniete
les Colonics, ay nt déja fait defcente dans
quelgaes-unes avec trois miic hommes qui
y ont caufé beaucsup de difordre, & de
demmage

Babama it uvoe Hle de ’Amerique Sep-
tentrionale, qut a donaé {on nom 3 toat le
D-troit, te ptus reoide de coux qui {e troa-
ventdans le nosvesn monde, clie et mife
au nonxbre des Il s Lusases qui font partie
des Autelles. 1!y & p2a d’habitations dans
cer Paic; les Efpagno's ayan: prefque tout
détrmit les H.bitans natare's , & les ayant
fair perir par un travail exceflif, ou par la
faim.

VI. La Recinz de Portaga! qui accoucha
d'an Prince le cinqg du mois d¢ Jrillet dee-
nier, ainfi qu'il & €14 dit dans!c Journal pré-
ced:nt p. 230. jolit d’one (ant< arfaite, auf-
fi bien que le nouve! I+fint; les prevaraifs
pour le combar de Tauresux qui init fe
donner 2 cette occaion, fe continuent avee
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